
N°7 décembre 2017 

 

Après quatre semaines, une cinquantaine de personnes avait ré-
pondu aux trois questions préparatoires à la rencontre : Qui est Jé-
sus pour moi ? Qu’est-ce que je viens chercher dans la commu-
nauté paroissiale ? Qu’est-ce qui me manque et que j’aimerais trou-
ver ? 
 

Pour entrer dans cette rencontre, nous avons lu le texte du tisse-
rand, belle « parabole » pour la vie actuelle et à venir de notre com-
munauté. 
 

Après avoir fait mémoire des événements marquants de l’année 
écoulée, nous avons écouté les réponses à la question 

« Qui est Jésus pour moi ? » 
 

«Jésus tu es le fils de Dieu, l'envoyé de Dieu, 
tu agis en premier. 

Tu t'approches malgré mes résistances, 
tu es le compagnon de tous les jours. 

Tu me donnes rendez-vous pour que je te prie. 
Tu m'aides à reconnaître mes péchés. 

Tu frappes sans cesse à ma porte. 
Tu me conduis vers le Père. 

Tu m’appelles à sortir à la rencontre de mes frères. 
Tu es un guide plein d'Amour et d'exigence. 

Tu donnes sens à ma vie. 
Tu es un modèle de vie, une source de joie intérieure, 

un ami, un confident. 
Tu m'écoutes et me montres le chemin. 

Tu es un soutien, un conseiller, une présence continuelle, 
un frère qui me fait connaître Dieu et qui me propose 

un chemin pour le rejoindre. 
Tu m'accompagnes dans les joies, les doutes, les difficultés. 

Tu me réconfortes, tu m'apaises. 
Tu me donnes le courage de me surpasser.» 

 

Puis nous avons écouté dix personnes qui ont accepté de témoi-
gner de leur engagement. Chaque témoignage nous a fait dé-
couvrir de nouvelles et riches facettes de ce qui se vit et déborde 
de notre communauté…   

 

Ce que nous venons aujourd’hui chercher dans 
la communauté saint-Norbert ? 

 le ressourcement de la Parole, de l’Eucharistie 
 la fraternité 
 le courage pour nous accorder avec ce que Dieu attend de 
nous. 
  
Nous aspirons à plus de fraternité (au-delà des célébrations), 
 partager nos expériences d’engagements. 
 vivre le recueillement et la prière (musique, lectures bibliques, 
profanes …) 
 maintenir les verres de l’amitié, développer les repas partagés. 
 faire davantage apparaître dans nos célébrations tout ce qui 
se vit. 
 participer davantage à la vie des quartiers 
 continuer à porter nos vies dans la prière. 

         

ÉDITORIAL      Ve i l leurs  dans  la  Nui t  !  

Traditionnellement la nuit de Noël, les familles se retrou-
vent et organisent une veillée qui comporte un repas festif. 
Ce soir-là, beaucoup de chrétiens se rassemblent dans les 
églises et veillent pour fêter la naissance du Christ… Ce mois 
de décembre veut nous aider à rester éveillés, à être des 
veilleurs dans notre monde. 
Sur notre continent les nuits s’allongent, le froid s’installe, 
la souffrance et la misère augmentent ; d’où viendra la lu-
mière ? 
Chacun, à sa place est invité à veiller, à être attentif aux pe-
tits signes qui indiquent que des personnes sont en souf-
france. 
 

Que faire ? 
Sans doute oser se dire ces signes de détresse qu’on a pu 
repérer : 
- cette famille expulsée de son appartement juste avant l’hi-
ver, 
- écouter l’appel à rendre visite à des personnes seules et y 
répondre, 
- ne pas rester sourd aux grandes difficultés de ceux qui 
fuient la misère ; la violence, la guerre, les persécutions, 
- mais aussi accompagner dans la durée ceux qui deman-
dent à se préparer au baptême ou à la première commu-
nion, 
- accueillir et acheminer des jeunes dans l’approfondisse-
ment de leur foi et la préparation de la confirmation. 
- participer à toutes les actions pour un meilleur vivre en-
semble sur nos quartiers en permettant aux plus fragiles de 
faire reconnaître leurs droits : fêter les 50 ans de création 
de son quartier. 
- se faire proche de personnes qui ont perdu un être cher, 
-se laisser transformer intérieurement, profondément en 
équipes de partage d’évangile. 
 

Il y a mille manières de veiller cela ne demande pas de com-
pétences spéciales, c’est à chacun de faire fructifier ses ta-
lents et de répondre à celui qui il y a 2.000 ans a dit : 
« J’avais faim, vous m’avez donné à manger, j’avais soif, 
vous m’avez donné à boire, j’étais étranger, vous m’avez ac-
cueilli, j’étais malade, vous m’avez visité, j’étais en prison, 
vous êtes venus jusqu’à moi … » 
 

Rien d’extraordinaire, c’est la vie de tous les jours, mais il-
luminée par les veilleurs d’aujourd’hui. 
À vous tous et à vos familles : 

J O Y E U X   N O ËL ! 

 

« Tout ce que vous avez fait au plus petit d’entre les miens, 
c’est à moi que vous l’avez fait ! » Mat. 25, 40 

Assemblée  Paroi ss ia le  du 7  octobre2017 



La dernière rencontre nous 
a, d’ailleurs, conduits à par-
ler de choses très pro-
fondes et d’en comprendre 
certaines. 

Taizé 

   

J’ai commencé l’accompagnement au baptême pour les 
adultes, il y a une vingtaine d’années. J’ai rencontré vingt-
trois adultes de nationalités différentes, de milieux et cul-
tures fort divers. Trois ne sont pas allés au bout de la dé-
marche. 
Je suis toujours étonnée de voir comment ces personnes res-
sentent le désir de recevoir le baptême. Chacun a une dé-
marche personnelle, mais le premier pas est souvent difficile 
à faire. Ce n’est pas si simple de pousser la porte d’une 
église, encore moins celle d’un presbytère. 
L’accompagnement dure deux ans et je l’ai toujours fait en 
binôme. Les premières rencontres sont faites de découverte 
de chacun, d’apprivoisement et peu à peu la confiance s’ins-
talle et les confidences arrivent. Nous rencontrons beaucoup 
de personnes avec un parcours difficile. Il nous faut accueillir 
avec beaucoup de bienveillance, sans juger et rester dans la 
discrétion. 
La découverte de l’évangile, de la vie de Jésus et de l’Église 
sont source de joie, mais aussi des pierres d‘achoppement, 
entre autres le pardon, la mort et la résurrection, l’intégra-
tion dans la communauté…  
Les rencontres et les célébrations au niveau du diocèse sont 
aussi source d’enrichissement. 

L’appartenance à un groupe est également très enrichis-
sante. Il s’agit parfois d’une remarque toute simple, de la part 
de l’un des membres, qui nous invite à nous pencher sur 
notre ressenti et sur la manière dont nous pouvons appliquer 
cela dans notre vie quotidienne. Ou un autre membre ap-
porte une lecture ou en recommande une afin d’approfondir 
notre réflexion. Ce groupe où chacun s’exprime librement 
amène à entretenir sa foi, à « se mettre en route », à ne pas 
être seul et avancer dans la joie et le partage. 

Christine. 

Engagement auprès d’une personne malade. 
Richard, je te connais depuis une dizaine d’années. Tu 
as été le premier volontaire pour participer au groupe 
de prière de Taizé initié par Annie. 
 
Tu m’as appris le sens de la prière communautaire. 
Je me souviens de ta participation à la liturgie avec tes 
amens et alleluias pleins de rythme. Puis la mala-
die...mais toujours l’espoir malgré la faiblesse :  
« Tu sais François, je reste moi-même, une personne 
entière en chemin.» 
 
Tu m’as confié les maracas pour signifier ta présence 
et c’est pour te remercier que j’ai fait la crèche afri-
caine en 2015. Je t’apporte la communion de temps 
en temps et nous nous retrouvons une dizaine pour 
prier l’Évangile avec Marie chez toi avec Odette 
chaque mois. 

P r é s e nc e  a up r è s  de s  ma l a de s  

De l’apport des rencontres bibliques…… 
 

Après avoir suivi le Parcours Nicodème en 2015 / 16, m’ins-
crire aux rencontres bibliques était pour moi une évidence 
afin de poursuivre mon chemin. 
En effet, je m’étais éloignée de l’Église et ces diverses ap-
proches me permettent d’y revenir. En quelque sorte « je 
rentre à la maison ». 
La lecture des textes de l’Évangile (parfois obscurs) et la ré-
flexion qui s’en suit, me permettent de ne pas les prendre au 
pied de la lettre mais d’en faire une interprétation car on 
peut faire une lecture critique, mais aussi spiritualiste. Cette 
dernière, avertie et travaillée, est très nourrissante et elle 
m’amène à évoluer vers une foi adulte (bien que les erreurs 
de l’enfance ressurgissent parfois). 
Les textes de Jean me permettent de mieux approcher la vie 
du Christ et d’apprendre à le connaître. Ici, l’usage des sym-
boles est extrêmement riche. Heureusement, nous sommes 
éclairés par Jean François Chenel qui nous aide à décrypter 
ces derniers. 

G r o u p e s  b i b l i q u e s  Catéchuménat  

Toutes ces rencontres m’aident à grandir dans ma foi et je 
découvre dans chacun le visage du Christ. 
Thérèse 

Ce que j’aime dans ce chemine-
ment c’est que nous sommes 
accompagnateurs, et accompa-
gner c’est marcher avec, au 
rythme de l’autre, tenir compte 
de la vie de chacun, c’est aussi 
piétiner, c’est parfois accepter 
que le chemin s’arrête.  

Quelle joie d’avoir l’espérance de marcher à nouveau 
et de te voir le dimanche de temps en temps. 
 
Tu m’as appris l’importance de la rencontre en vérité, 
le don réciproque, le passage en douceur de frère à 
ami, l’action de grâce spontanée, la louange et le re-
merciement, que la prière est un dialogue avec nos 
aînés dans la foi, la dimension spirituelle du cœur. 
Avec Jésus, Marie et tous les saints, merci. 
François 



 

J’ai découvert la pastorale des jeunes, lors de 
ma retraite de communion. À l’occasion de la 
présentation du « Pélé Jeunes à Lourdes », j’ai 
tout de suite eu envie de participer avec 
d’autres jeunes de mon âge à cette semaine 
qui semblait formidable ! 
 

L’été suivant, je suis partie pour la première 
fois à Lourdes avec la Pasto. Depuis, j’y re-
tourne tous les ans avec la même envie et le 
même enthousiasme. J’y ai rencontré de nou-
veaux amis. Avec eux nous participons aux 
temps de prière, aux célébrations et aux 
temps de partage. 
 

Nous rencontrons aussi les malades du dio-
cèse de Bayeux-Lisieux avec qui nous parta-
geons des moments forts et émouvants. Il y a 
aussi de grands jeux, des excursions, auxquels 
participe notre évêque, Monseigneur Boulan-
ger. Ces semaines importantes pour moi m’ac-
compagnent dans ma foi de chrétienne et me 
font mieux comprendre la parole du Christ. 
 

Avec la Pasto, je participe aussi à un concert 
de « l’after Pélé»: c’est un concert qui nous 
fait partager la parole du Seigneur sur une 
musique rock. 
Aux vacances de printemps, je vais avec tous 
mes amis du Pélé à l’Abbaye de Juaye-Mon-
daye pendant trois jours pour participer aux 
« Jours de Joie ». Les moines nous accueillent, 
nous partageons des temps forts sur notre foi 
mais aussi les tâches ménagères et les jeux. 
 

À travers ces journées, mon sentiment d’ap-
partenance à un groupe soudé qui partage les 
mêmes valeurs que moi se consolide.  
 

Cette année je prépare ma confirmation et je 
souhaite partir au « Pélé Rome-Assises » des 
confirmés, organisé par la Pastorale des 
jeunes. 
 

Grace à la Pastorale des Jeunes j’ai fait de 
belles rencontres et je comprends mieux la 
parole de Dieu. 
Alice 14 ans. 
Plus d’infos sur Pastorale jeunes 14 et 

Pélé jeunes 

Engagement auprès des détenus au Centre Pénitentiaire 
Depuis 10 ans, nous allons 1 fois par mois environ, Pierre et moi (comme 
Suzanne, Chantal et Raoul) au Centre Pénitentiaire pour la messe du di-
manche. Une vingtaine de personnes est engagée comme nous ; on nous 
appelle « les visiteurs du dimanche ». Nous sommes 7 ou 8 chaque di-
manche, en plus du Père Éric Venot-Eiffel, et de l’aumônier laïc, et certains 
dimanches, du frère Hugues, de Mondaye. 
D’abord, comment ça se passe : 
Les détenus sortent de leur bâtiment. Nous arrivons par une autre entrée 
et nous nous rencontrons dans la cour. Ça commence par une poignée de 
main. Nous connaissons beaucoup de détenus par leur prénom, c’est 
d’abord le plaisir de les retrouver. 
Nous montons ensuite tous ensemble dans la petite salle qui sert de cha-
pelle. Quelques détenus sont déjà là en train de préparer l’autel, de 
mettre la nappe, le lutrin, les bougies. 
La messe commence après l’installation des fleurs apportées de l’exté-
rieur. Le chant d’entrée, chanté avec beaucoup de force et de ferveur. Les 
textes, lus par un détenu et par une personne de l’extérieur. Pendant l’ho-
mélie, le prêtre s’adresse à eux avec des mots qui touchent leur vie. Puis 
les intentions de prière, parfois très personnelles (une maladie, un décès 
d’un membre de leur famille, ou un nouveau venu, ou un détenu qui sort 
définitivement). 
Après la messe, un moment de partage autour d’un café. Chacun veut 
parler avec quelqu’un de l’extérieur, il faut veiller à ce que personne ne 
reste seul et c’est parfois difficile car certains sont bavards et ont ten-
dance à accaparer, et puis certains sont plus sympathiques que d’autres. 
Pourquoi c’est important pour moi ? 
D’abord pour le plaisir qu’ils ont à nous voir arriver, leur capacité à nous 
le dire. Pour le plaisir de les rencontrer, de prendre des nouvelles, de 
suivre leurs démarches vers la sortie et la réinsertion. 
Et aussi parce que je suis touchée par la ferveur qui anime cette assem-
blée. C’est un moment où je touche du doigt la dignité de chaque per-
sonne. Où je sens que chacun a sa place, quoi qu’il ait fait, que nous 
sommes tous sur le même rang aux yeux de Dieu, ou même que les der-
niers seront les premiers, que Dieu aime chacun de ses enfants, comme 
dans la parabole du fils/père prodigue. 
Je pensais aussi à la phrase entendue dimanche dernier « mes pensées ne 

sont pas vos pensées. »Les personnes ne se réduisent pas à leurs actes. Il 
y a la justice de Dieu et celle des hommes. Ces rencontres nous apportent 
beaucoup, au moins autant que ce que nous pouvons leur apporter.  

Engagement  auprès  des  détenus P a s t o r a l e  d e s  j e u n e s  

Ce qui pourrait être amélioré 
Je pense qu’il faudrait accentuer le lien entre les 2 communautés qui sont 
dans la même paroisse. Nous essayons de le faire de temps en temps au 
CP( centre pénitentiaire), en donnant des nouvelles quand il se passe 
quelque chose d’important sur le secteur paroissial, mais sans doute pas 
assez. 
Dans l’autre sens, nous ne partageons pas assez avec la communauté du 
dimanche à l’église ce que nous vivons au CP. 
Marie-Odile  



JOC 

 

Crèche saint Joseph Noël 2015 

• Que ce bulletin peut vous être envoyé sous 
forme électronique ? 

• Que vous pouvez recevoir directement des 
infos sur notre paroisse ? 

 

Renseignements à michel.roulle@wanadoo.fr ? 
 

Que vous pouvez consulter le site de la paroisse et 
y retrouver aussi les infos sur la vie du diocèse ? 

A g e n d a  

• samedi 16 décembre à 9 h et 10 h 30 (au choix) 
à l’église saint Joseph : Prier avec la Parole. 

• mercredi 20 décembre à 20 h 30 répétition des 
chants de Noël à l’église saint Joseph. 

• samedi 23 décembre à 17 h 00 messe domini-
cale anticipée à l’église saint Paul. 

• dimanche 24 décembre à 10 h 30 messe 
dominicale à saint Joseph. 

• dimanche 24 décembre à 19 h, veillée de Noël 
à l’église saint Joseph. 

• lundi 25 décembre à 10 h 30 messe du jour de 
Noël à l’église saint Joseph. 

• dimanche 7 janvier 2018 Épiphanie : à la fin de 
la messe, partage de la galette des rois. 

• dimanche 14 janvier 2018 à 10 h 30 messe des 
migrants, suivie, à 12 h, des tables ouvertes. 

• dimanche 14 janvier 2018 à 14 h 30 à 
Ouistreham devant le poste de secours Cercle de 
Silence. 

• mercredi 17 janvier 2018 à 20 h 30 réunion de 
préparation du Carême à saint Joseph. 

• dimanche 28 janvier à 10 h 30 messe animée 
par une chorale polonaise suivie d’un concert de 
11 h 30 à 12 h. 

C hemin  Ve rt  :  l es  50  a ns  !  

Paroisse Saint Norbert de Beaulieu12 rue Pierre Corneille — 14000 Caen -    02 31 75 11 45 

Accueil au presbytère les lundi et mercredi de 10 h à 11 h 30 et le vendredi de 14 h à 17 h. 
http://bayeuxlisieux.catholique.fr/paroisses/st-norbert-de-beaulieu/ 

Le quartier du Chemin Vert a fêté ses cinquante ans  
au Sillon 
 

Le dimanche un carnaval riche où de nombreux habita nts 
du quartier étaient présents avec leurs association s. 
 

« Beaucoup de choses à retenir de cette riche soirée au Sillon. 
Un vernissage chaleureux avec au moins quatre-vingt per-
sonnes pour découvrir les photos exposées au Sillon (dès le 
lundi visibles au pôle de vie, au centre socio-culturel, à la biblio-
thèque et au centre commercial) ; des ateliers menés avec les 
habitants. 

Un intermède cartographique nous a montré que les trois voies 
principales qui ont structuré le quartier, la rue de Bayeux avec 
la Maladrerie, le chemin d'Authie et le chemin vert traversant 
les champs au nord-ouest de Caen, existaient déjà au 
XVIIIème siècle. Que la Colline aux oiseaux tient son nom des 
mouettes qui tournoyaient autour de la décharge fermée en 
1974. M. Briand nous a aussi appris que l'architecte du nou-
veau quartier, Marcel Clos, avait prévu de planter un arbre par 
logement construit, soit 3500 arbres, pour bien illustrer son 
nom : le Chemin Vert. 
 

Quant à nos habitants témoins, Françoise et Bruno, en tant 
qu'enfant ou parent, ont raconté leur épopée scolaire, des ba-
tailles pour l'ouverture de nouvelles classes à la reconstruction 
d'Authie Nord en passant par la fermeture de Jacquard et l'en-
traide scolaire. L'importance de l'éducation dans un quartier po-
pulaire, mais aussi des assos sportives comme la MOS, et la 
solidarité entre voisins de toutes origines. Comme l'a précisé 
Khalifa par rapport à la présence, dès le début des habitants 
d'origine nord-africaine dans le bâtiment ou dans les usines 
nouvelles à l'origine des nouveaux quartiers. Ou d'autres, 
comme Philippe, et d'autres témoignages encore… 
 

La soirée s'est conclue avec le documentaire de 2016 sur 
quelques habitants actuels, parmi 8000, tourné au présent et 
vers le futur aussi, de Christophe Amsili, "Pré en bulles". Où 
l'on apprend de la bouche du plus ancien que lorsque le cour-
rier était distribué dans le camp de baraquements de l'espace 
Secqueville, le facteur avait comme adresse "Cité américaine 
du Chemin Vert"...(extrait  de l’article paru dans le site facebook 
des 50 ans) ». 
 

Tout ce weekend s’est terminé par le partage d’un très beau 
gâteau d’anniversaire sur le square en face de l’église . 
 

Que dire de ce weekend ? Que le quartier a toujours été vivant 
avec beaucoup d'habitants investis dans de nombreuses asso-
ciations qui en font la vie. 
 

La paroisse est un partenaire actif et reconnu de ces cinquante 
ans et a été souvent citée ainsi que notre église.. 
Je reconnais dans toute cette vie de notre quartier depuis cin-
quante ans la présence de Jésus qui a permis à de nom-
breuses personnes et souvent les plus invisibles de devenir ac-
teurs de notre quartier. 
Bruno 

Ensuite environ soixante-dix per-
sonnes au 4e Rendez Vous Citoyen 
pour voir la vidéo de M. Briand et le 
diaporama de Claude Boisnard riche 
de milliers d'images d'hier et d'au-
jourd'hui. 

L E  s a v i e z - v o us  ?  


